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voit qu’un vaccin va être mis

Cela peut se faire, mais après
deux ou trois ans de travaux
et d’aménagements, pas dans
l’urgence. C’est aussi
infaisable que fermer les
classes ou les écoles au-delà de
trois cas de grippe. Si les
autorités locales ne l’ont pas
fait, c’est soit que les chiffres
sont truqués, soit qu’elles ont
décidé, raisonnablement, de
ne pas suivre les
recommandations à la lettre ».

� Peut-on attraper
deux fois la grippe
A ?
Jean-Louis Solet : « A priori
non. Quand on a attrapé la
maladie, on développe des
anticorps spécifiques pour ce
virus. Mais la durée de
l’immunité n’est pas connue
pour le moment, car on n’a
pas le recul suffisant. Est-ce
que c’est plusieurs années,
plusieurs dizaines d’années ?
On ne le sait pas. Par contre,
on n’est pas du tout à l’abri
d’une autre grippe ».
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-réponses en bref
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iolo ha livren s q ur la grippe A.
n)
té ! » Des malades hospitali
gravement atteints ont gué
ayant reçu du Tamiflu, c
plaide en sa faveur.

� Le pic de l’épidémie
atteint ?

– J.-L. S. : Il est difficile
dire. A la Cire, nous pen
que nous sommes encore
une phase ascendante. M
n’y a pas de modélisation.

– P. de C. : Il est d’ores e
impossible de connaîtr
nombre de malades : mêm
médecins du réseau Sent
n’ont droit qu’à deux pré
ments par semaine, aux
s’ajoutent les quelques pré
ments réalisés en milieu h
talier. Dans ces condition
chiffres avancés n’ont au
fiabilité.

« Il faut arrête
cette histoire
dramatique

de vaccination

� La vaccination serv
elle à quelque chose ?

– P. de C. : On peut nourr
plus grandes craintes quan
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sur le marché en quelques mois,
alors que pour le chikungunuya,
on nous expliquait que ce serait
impossible avant cinq ou six
ans. Même le professeur Flahaut
a dit qu’il ne fallait surtout pas
faire de vaccination de masse. Il
semble pourtant que c’est ce
qu’on va faire à partir du 29
septembre, en réquisitionnant
les gymnases ! Il serait temps
d’arrêter cette histoire drama-
tique. Quand on vaccine, c’est
contre quelque chose de grave.
Jusqu’à preuve du contraire, la
grippe A n’a tué personne de
valide.

– J.-L. S. : Les vaccins qui vont
être testés et qui recevront une
autorisation de mise sur le mar-
ché seront efficaces. Il est pos-
sible que la grippe A, comme les
grandes épidémies antérieures,
fonctionne par vagues. A la fin
de la saison froide, beaucoup de
personnes seront susceptibles
de contracter la maladie lors
d’une seconde vague qui peut
se produire à l’hiver prochain,
ou avant. Dans cette éventuali-
té, il sera utile de se faire vacci-
ner.

Propos recueillis
par Edouard MARCHAL

Questions
� Les autorités
en font-elles trop

Philippe de Chazournes :
niveau de la communicati
oui. On a l’impression
d’assister à
un "Loft " permanent, ave
chaque jour plus de cas ! E
revanche, elles n’en font p
trop pour nous impliquer
la prise en charge des
patients. Elles nous propo
des mesures inapplicables
exemple séparer toutes le
chaises de 70 centimètres
la salle d’attente, avoir de
entrées séparées pour les
grippés et les non-grippés
prendre les grippés le ma
les non-grippés l’après-mi
n
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